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2016-05-29 dimanche du Saint Sacrement 
Le sacrement du corps et du sang du Christ 
POUR UNE VIE D'ABONDANCE 

 

Les bienfaits de la nourriture 

 

Dans les librairies, savez-vous quelle section génère le plus de ventes ? C’est celle des 

livres de cuisines. En effet, depuis un certain nombre d'années, la science de la 

diététique s'est développée, et nous permet de jeter un regard différent sur la nourriture.  

Depuis que le monde est monde, intuitive-

ment, les êtres humains mangent pour 

survivre, c'est une loi de la nature.  Mais 

pendant longtemps seul le goût, l'absence 

de danger pour la vie et la disponibilité ont 

guidé le choix des aliments.  Mais nous 

savons aujourd'hui grâce à cette science 

de la diététique comment fonctionne notre 

corps par rapport à la nourriture. Nous 

savons par exemple que la nourriture se transforme en énergie et que selon que nous 

faisons nous avons plus ou moins besoin d'énergie.  Si on ne tient pas compte de ces 

données, si on néglige l'équilibre entre les aliments, la quantité de nourriture, etc, il est 

maintenant prouvé que nous risquons un dérèglement de notre santé.  Donc notre 

corps a besoin non seulement de nourriture mais d'une nourriture adéquate.  Cette 

prise de conscience a amélioré la vie de beaucoup de gens. 

 

Jésus comme une nourriture 

 

Aujourd'hui la liturgie de la parole nous rappelle que Jésus s'offre en nourriture à 

ses amis.  La deuxième lecture nous le dit clairement. « Ceci est mon corps qui est pour 
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vous, ceci est la coupe de la nouvelle alliance… »  L'extrait de l'évangile de Luc, le récit 

de la multiplication des pains nous le dit à sa manière.  Jésus est capable de nourrir les 

besoins des êtres humains.  Il donne du pain, mais c'est un signe qu'il peut faire plus.    

Jésus se donne en nourriture pour changer quelque chose dans le coeur des humains.  

Mais qu'est-ce à dire?  Un peu comme dans l'exemple du début,  si on sait utiliser la 

bonne nourriture, ça procure une meilleure santé physique, on peut peut-être se 

demander ce que Jésus, comme nourriture, peut nourrir en nous et surtout voir com-

ment cela peut être un plus grand bienfait. 

 

Une nourriture pour un monde nouveau 

 

Le royaume nouveau inauguré par Jésus a comme 

nerf central le principe suivant que nous 

connaissons bien: « Aimez-vous les uns les autres, 

comme je vous ai aimé ».  Jésus en fait la condition 

pour que le monde devienne de plus en plus le 

royaume de Dieu. Beaucoup sont d'accord avec le 

principe car ce que Jésus nous propose de vivre, 

c'est dans la ligne de nos besoins et de nos souhaits 

les plus profonds.  Mais nous savons tous que ce 

n'est pas facile à vivre.  Aimez-vous les uns les 

autres, être bon avec eux, leur faire confiance, ça va 

bien jusqu'à ce que quelqu'un nous trompe, nous déçoive, ou nous offense.  Dans ces 

cas nous commençons à ajouter diverses conditions, des mais.  Par exemple : « Aimez-

vous les uns les autres, oui mais, quand c'est réciproque, quand ça ne nous demande 

pas trop d'effort,  tant qu'on ne nous blesse pas, tant qu'on n’a pas l'impression de se 

faire exploiter, etc.   

 

Et admettons humblement que nous avons la rancune et la vengeance facile.  Aimez-

vous les uns les autres oui mais...  Nous constatons donc facilement des limites que 
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nous nous posons des limites à notre capacité d’aimer et enregistrons  des échecs 

dans nos réalisations d'amour.  Pourtant Jésus invite à aimer comme Lui. « Il n'y a pas 

de plus grand amour que de donner sa vie pour ceux qu'on aime. »  Tant que nous 

n'acceptons pas d'aller jusqu’au don de soi, nous n'avons pas encore été au bout de 

l'amour que Jésus nous propose. Et c'est seulement de cette manière que le royaume 

de Dieu va prendre place de plus en plus dans notre monde.  A partir du moment où on 

prend au sérieux cette mission que le Seigneur nous confie, à partir du moment où on 

accepte d'aimer plus loin que ce dont nous sommes spontanément capables, c'est là 

que Jésus peut devenir pour nous nourriture. 

 

Prenez, mangez, ceci est mon corps donné pour vous; prenez, buvez, ceci est mon 

sang, le sang de l'alliance nouvelle. C'est un peu comme si Jésus nous disait: : « 

Recevez-moi en vous, laissez-vous habiter par moi, laissez-moi vous donner ma force 

d'amour et vous verrez que cet amour est possible.  Par exemple: 

 

- c'est possible de travailler à bâtir des rapports égali-
taires entre les personnes quel que soit le lieu où nous 
nous trouvons. 

 
- C'est possible que les relations de couples aillent plus 
loin qu'une simple relation basée sur le donner et le 
recevoir pour s'épanouir dans le support et l'estime 
mutuel. 
 

 C’est possible, pour les pères et les m ères, malgré la 
fatigue des nombreuses tâches,  de donner toutes 
leurs énergies pour le développement de leurs 
enfants. 

 

C'est possible mais pas magique.  A fréquenter 

régulièrement l'eucharistie, peu à peu la parole et le pain de vie que le Seigneur nous 

partage nous influence dans la mesure de notre accueil.  Et nous pouvons observer ces 

changements en nous si nous y sommes un peu attentifs.  En communiant aujourd'hui, 

c'est notre force d'aimer que le Seigneur veut nourrir.  Remercions-le de tout cœur. 
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Autrefois on manifestait notre attachement au Seigneur en cette fête du Saint-

Sacrement qu'on appelait la fête Dieu en faisant une procession dans les rues de la 

paroisse en montrant cette nourriture qu'est l'Eucharistie. Aujourd’hui cette coutume est 

tombée mais se pourrait-il qu'une fois nourris de l'Eucharistie, au sortir de l'église, ce 

soit nous qui, par notre manière d'aimer les autres, soient ceux et celles qui ont la 

responsabilité de montrer le Seigneur aux autres ?  Se pourrait-il que ce soit dans ses 

effets en nous que le Seigneur veuille se manifester au monde.  Je vous laisse sur cette 

question. 


